
malade. Si c'est lo cas, c'est payer bien cher la
ont attachée à son nom.

renommée que ses oeuvres

encon^nS"';:"; 'T ''""'"'r:
^^'-^^^'^'-^ «étaient charmantes. Je vois(nc.re n..tn. hotc. ,ians son cabinet ,1e travail, assis bien souvent ù l-i tur

nr;;ior ru'"'^'"'--^""-^""^
^^•-'^- ^""^' -tremùla„t .sa convel i n Znec.lote.s. coupées par instant d'un larj-e et franc éclat de rire.

La conversation tombait (|uel,,uef„is dans le domaine philosonhinuealors chacun apportait ses théories sur les mille et un problèmls ue'Î "«:
vants discutent depuis des siècles.

b n lors rr TT " """''-' ''"* ''" '": '• '^' -""-t ailleurs si

.ueLcVune î
"î"' '' ^^ ""''""'' '''^ '^ '^•^^^'"''''^ *""* **" "«"« lisant(lutiques-unes de ses plus belles poésies.

ses luJere'nT 'T'T'
''"'' '", ^''^^'^ ^'>"J""'-« '' Ju*re en .lernier ressort;ses jugements étant sans appel. Il avait la confiance de tous.

Lo changement fréquent de secrétair.. entraine bien souvent dans le

r;;£.::;:n;;;;2j:^
^^-'^ "- --'- "•-- -^^- --^ ce q^J^i^-

Pour obvier à cet inconvénient, nous résolûmes de nommer un secrétaire<.u. ne serait pas déplacé lorsque les autres officiers subiraient des électbl'
Notre premier secrétaire perpétuel fut Jules Tremblav. Notre choix futheureux, car

., montra toujours un dévouement extrém'e. Nous n'âviinslua lui exprimer un désir pour qu'il se mit aussitôt à l'ouvrage ïusilorsqu
,1 partit pour Ottawa, ce fut une grande perte pour notre société

vons^étri""'
"""' '""'""' ^'"'^""' '•"''' '"'^'-^ Tremblay, autant nous l'a-

;".;.. "'" "*"
^f

"'--»'•' Alphonse Beaure^ard. qui occupe encore cet-te charge. Comme le précédent, il est le dévouement même

su 1^:^^.:^:;^:^
"""'^ '"'" '""" '''-' ^^ '^"'-^ ^"— ^^' "^ "'-*

pain II ïï n^ "
't

'''"'" ."'""" ''' ''''''"''''' ^••"'''^' "' '-^ ^-^^'^ «anspa m.
1

...t ne dans un berceau dore. Il n'a donc jamais souffert, maljrré

ans A irM^v''
'"''

' °" '"' ''""^ "''^ «'"'"'"• ^"-^ voulu tou comme(Idnh Altred de Vijiny. son p, ôte favori.

';!'"''"'''

"°"f
'•'""i-'«>it chez lui. rue Saint-Denis.-et après la lecturede. travaux. - ,] se mettait quelquefois au piano, car il est musicien pournous jouer quelques valses de Chopin, dont il est fort épris.
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